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HOMMAGE A KARL ODERMATT (1920-2002)

Une grande figure du communisme suisse nous a quittes. Apres une
presentation biographique, je soulignerai l'apport decisif de Karl Odermatt ä

l'historiographie du mouvement socialiste et ouvrier 12

Ongmaire de Dallenwil/Nidwald, Karl nait le 17 juillet 1920 ä Zurich, oü ll fera ses

ecoles et ses etudes universitäres (hormis un semestre ä l'Universite de Geneve)
Le milieu social est celui de la petite bourgeoisie : son pere est technicien en bäti-
ment. La famille paternelle a une tradition de gauche, mais surtout antimilitanste et

pacifiste. Elle habite le bas du quartier du Seefeld, qui est proletaire. A cette

epoque oü la culture ouvnere a garde toute sa vigueur, l'association sportive
Satus y joue un röle important • tout naturellement, Karl y entre en 1935.

Des 1936, ll s'engage dans les Jeunesses socialistes (JS). Quelles sont ses

motivations Inspire par les ideaux de VAufklarung, de la Revolution franqaise et

par les idees du liberahsme eclaire de la societe zunchoise du XIXe siecle (Gottfried
Keller), ll est surtout marque par les annees 30 la montee du fascisme, avec sa

barbane, la cnse economique et ses injustices II est particulierement frappe - lui
qui vit dans la « Zunch rouge » ä majonte socialiste - par l'ecrasement en 1934 de

Vienne-la-Rouge, Symbole de l'ascension des proletaires vers le pouvoir executif
communal. C'est aussi l'annee de la revolte des Asturies, reprimee de mamere
sanglante. A 13 ans, ll a assiste ä un affrontement entre les fascistes zunchois et

une foule populaire de gauche qui les empechait de passer : ll en tire une le$on sur
la possibility de resister ä l'extreme droite. Des influences personnelles expliquent
aussi son engagement, notamment celle d'Ernst Walter (1890-1975), entre au PCS

en 1935 Les JS sont alors engagees ä fond dans l'aide ä l'Espagne republicame.
Elles jugent avec une certaine condescendance le socialisme officiel ä Zurich, sous
la direction d'Emil Klöti (maire de 1928 ä 1942) c'est une « gestion honnete et

integre des affaires publiques », une « autre repartition du gäteau » ; cela, il est

vrai, dans le contexte economique tres difficile de la Grande Cnse Pour les Jeunes

socialistes, l'URSS apparait ä la fois comme un pays sans chömeurs et comme le

garant (antifasciste) de la paix en Europe.Ce qui va les conduire vers des positions
toujours plus hostiles ä la direction reformiste du PSS. La tendance generale est
hostile a la « collaboration de classe », ä !'« union sacree », ä l'integration au
Systeme. Iis sont ideologiquement proches des « nicolistes » en Suisse romande :

leur lecture preferee est d'ailleurs le quotidien Le Travail de Geneve Karl
Odermatt occupe dans la JS des fonctions importantes : il sera meme president de

la JSS en 1939. La meme annee, il adhere au PSS.

12 Sources biographies de K O dans STUDER, Un parti sous influence (p 691), RAUBER, Histoire du
mouvement communiste suisse, t II (pp 561-562) articles a I'occasion de ses anniversaires dans Voix
Ouvriere et Vorwärts, necrologies dans Gauchebdo du 10 1 2003 contacts personnels et echanges episto-
laires, et surtout l'interview video de Karl et Marie-Therese Odermatt (210 minutes) que j'ai realisee a Geneve
le 9 septembre 1996 (copie deposee aux Archives de la Ville de Lausanne)
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La Jeunesse socialiste est orgamsee en petits groupes de dix ä qumze copams,
par quartiers Ses activites sont certes d'abord politiques, dans un esprit cepen-
dant assez ouvert (cours, conferences donnees parfois par des commumstes, des

pasteurs socialistes), mais pas umquement on fait aussi des balades, des weekends

ä la campagne, dans la tradition des Amis de la Nature et des mouvements
allemands proches des Wandervogel L'atmosphere de camaraderie y joue un
grand role

A la JS, Karl Odermatt fait la connaissance de Marie-Therese Vollenweider, nee
en 1921, qui y a adhere en 1938 Issue d'un milieu paternel petit-bourgeois rela-
tivement aise et d'un milieu maternel ouvrier, elle a eu des amies juives ä l'ecole
secondaire et a ete tres marquee par la hame antisemite Elle deviendra et restera sa

compagne de vie et de lutte pendant plus de soixante ans (lis se maneront en

1948) Elle sera, en effet, elle aussi tres engagee dans la JS puis dans le PST, depu-
tee au Grand Conseil genevois de 1971 ä 1981, juge assesseur au Tribunal des

baux et loyers, entre autres activites politiques, ä cote de ses täches de mere de

famille et de ses activites professionnelles Ses revenus, en appoint au tres mo-
deste salaire « militant» de Karl comme redacteur du Vorwärts (600 francs par
mois ä son engagement, 2400 en 1985 '), seront indispensables pour « faire bouillir
la marmite » et permettre ä leurs deux filles de faire des etudes II me parait legitime
d'associer Marie-Therese Odermatt ä 1'hommage rendu ä son compagnon disparu

Karl Odermatt fait son service militaire II restera soldat, malgre les

encouragements du Parti commumste ä « grader » pour transformer peu ä peu l'armee en

une armee populaire De toute fagon, fiche par la police depuis le 10 septembre
1936 (soit des Tage de 16 ans '), il n'aurait pas depasse le grade de caporal

Entre 1934 et 1940, la JS de Zurich a connu des epurations successives menees

par le PS, vu ses positions proches de Celles des commumstes En 1939, les JS

romandes (Andre Corswant) et alemamques (dans leur penodique Das Feuer)
soutiennent les theses mcolistes sur le Pacte Ribbentrop-Molotov En
consequence, les JSS sont exclues du PSS le 11 fevner 1940 elles seront mterdites par le
Conseil federal, comme organisation cryptocommumste, le 27 fevrier 1941 La
meme annee, ä 1'instar de la majorite des membres et dingeants de la JSS (Heeb,
Jost, Medici, etc Karl Odermatt et Marie-Therese Vollenweider adherent secrete-
ment au PCS, tout en restant membres du PSS, comme couverture pour pouvoir
mener des activites legales Le secret est bien garde, la discipline stricte amsi
chacun des deux ignorera pendant quelque temps 1'adhesion de 1'autre au PC 1

Karl s'occupe surtout de la presse clandestine son « supeneur » est Harry Gmur
Comme bien d'autres militants, il considerera ces annees d'activites clandestmes

avec un peu de nostalgie comme 1'« epoque heroique » mais, avec la lucidite qui
le caractense, il se mefiera toujours de cet esprit « ancien combattant »

Pendant cette penode, il suit les cours de l'Ecole normale, obtient un diplöme de

maitre primaire, puis il est etudiant ä la Faculte des Lettres de Zurich (1940-43) et

acquiert une formation de maitre secondaire II fait un certain nombre de rempla-
cements, comme enseignant, entre 1940 et 1944

Apres la naissance de partis ouvners cantonaux, le Parti suisse du Travail est
fonde les 14-15 octobre 1944 ä Zurich Karl Odermatt, qui a ete exclu du PSS en
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meme temps que tous les dirigeants (en realite commumstes) de la SP-Linke -
Heeb, Ernst, Rosenbusch, Miville, Stohler, etc - est Tun de ses fondateurs II tra-
vadle comme collaborates du Secretariat du parti en 1945-46 II adhere pleinement
ä l'idee de « rassemblement populaire » (ouvners, petits bourgeois, paysans),
defendue notamment par Corswant et Andre Muret, en laquelle ll verra toute sa vie
la continuation du grand tournant mitie en 1935 par Dimitrov et le VIIe Congres de

l'I C c'est-ä-dire la politique de Front populaire II siegera au Comite central du

PST, sans interruption, du Ier Congres de 1944 ä 1991 Des 1959, il sera membre du
Bureau politique (ou Comite directeur) et, de 1978 ä 1991, du Secretariat Membre
de la direction, K Odermatt a done connu et cötoye toutes les grandes figures du
PST outre Celles que j'ai dejä mentionnees, Otto Brunner, Harry Gmur, Jakob

Lechleiter, Jean Vincent, Armand Forel, et tant d'autres C'est l'une des raisons

qui rendront son temoignage si utile aux histonens
Mais c'est dans la presse du parti qu'il donne toute sa mesure Suite ä 1'« affaire

Hofmaler » (la politique editonale megalomamaque de ce dernier, qui conduit ä la

banqueroute), Odermatt est appele, un peu par hasard, ä la redaction du Vorwärts,
le quotidien alemamque du PST Sans aueune experience professionnelle, ll
apprend le metier sur le tas et se revelera rapidement comme un excellent journa-
liste En 1948, il emigre avec le Vorwärts ä Geneve il travaillera pendant quelques
annees au Pre-Jeröme dans le meme bureau que Leon Nicole, ce qui ne sera pas
toujours facile, mais lui permettra de porter un jugement extremement pertinent sur
les causes, politiques et personnelles, de la scission de 1950-52 Odermatt assume,
souvent seul, la redaction du Vorwärts, quotidien jusqu'ä fin 1956, puis hebdo-
madaire (suite ä Teffondrement des sections alemamques) Mais il salt s'entourer
d'un reseau impressionnant de collaborateurs benevoles entre 50 et 80 personnes
ecrivent, regulierement ou episodiquement, pour le journal, qui connait un bei
« esprit collectif», selon les propres termes d'Odermatt Sous sa direction, le
Vorwärts temoigne d'un certain esprit d'ouverture et d'un sens critique plutöt
rares dans la presse des PC Amsi, il est le premier journal commumste de langue
allemande ä publier les Promemoria de Yalta de Togliatti, un dingeant pour lequel
Odermatt a la plus grande estime II tentera meme, ä l'occasion du 100e anmversaire
de la naissance de Trotski, de sortir ce dernier (fut-ce de mamere critique) des

oubliettes de l'Histoire commumste officielle Mais il est encore trop tot, en 1979,

pour lever ce tabou ä l'unammite, le Comite de redaction dit non 1 Comme
universitäre, Odermatt juge egalement necessaire la presence dans le Vorwärts d'une

page culturelle de bon niveau Toujours en butte ä de grandes difficultes finan-
cieres, le journal ne survit que grace ä la qualite de ses gestionnaires (Marino
Bodenmann jusqu'ä sa mort en 1964, puis Franz Dubi) et ä la solidante de ses

lecteurs Karl Odermatt en sera responsable jusqu'ä sa retraite professionnelle en
1985

Depuis 1944, la vie de Karl Odermatt se confond avec celle du PST et depuis
1948 avec celle du PdT genevois II en a connu les succes, les echecs, les crises
internes, les menaces pesant sur le parti au temps de la guerre froide amsi,
pendant les evenements de Budapest, il est present au milieu des militants qui
defendent « leur » Imprimene du Pre-Jeröme contre la tentative d'assaut par une
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foule de jeunes en colere, dans la nuit du 7 novembre 1956. Dans ces circon-
stances (l'affaire hongroise), ll reste «(trop) discipline », de son propre aveu. II
faut dire qu'on est encore dans les Schemas de pensee de la guerre froide, oü ll
faut « choisir son camp ». L'un des leitmotiv de sa pensee politique sera
desormais de sortir de cette logique d'affrontement et de possible guerre nucleaire
apocalyptique entre camps antagonistes. II est persuade des la fin des annees 40,
au contraire d'autres commumstes, que Ton ne peut pas « gagner » militairement
la guerre Ifoide.

Tout en restant fidele ä son appartenance au PST, Karl Odermatt s'est montre
critique envers l'URSS ä propos de la Tchecoslovaquie, de TAfghanistan et de la
Pologne. II a ete partisan de T« eurocommumsme », lequel implique ä la fois la

reconnaissance de la pluralite de la societe, celle de la gauche et celle des acquis
democratiques ä valeur universelle, ainsi que le refus de l'identite Etat-parti unique
-Philosophie d'Etat obligatoire. En 1976, ll amme le colloque Histoire et politique,
dans le cadre de la Kermesse du Parti du Travail genevois. C'est Tune des
premieres occasions oü le Parti du Travail aborde son passe de fapon lucide et

critique. La chute des regimes communistes conduira Karl Odermatt ä une veritable
reflexion - formulee dans plusieurs articles dans Vorwärts et d'autres organes de

presse - sur les erreurs du « socialisme reel » autoritaire.
Cela m'amene tout naturellement ä evoquer Timmense apport de Karl Odermatt ä

Thistonographie du mouvement commumste en Suisse. Par sa prodigieuse
memoire, sa documentation extremement bien classee (qui a ete deposee par son

epouse ä la Bibliotheque Publique et Universitaire de Geneve), Odermatt a ete une
source quasi mepuisable de renseignements precis. Mais surtout, quiconque l'a
frequente (camarades de parti ou historiens-chercheurs) n'a pu etre qu'enrichi par
la pertinence et la grande lucidite de ses analyses politiques. Dote d'une solide
formation academique, il aurait pu ecnre lui-meme l'histoire du mouvement commumste

suisse il ne l'a pas fait. Avec une grande modestie, qui etait l'une des quali-
tes humames precieuses de cette personnalite que Ton pouvait croire au premier
abord distante et froide, il a mis ses connaissances et ses capacites de reflexion au

service des autres. Les ouvrages d'Andre Rauber, ceux du soussigne et tant
d'autres lui sont mfmiment redevables.

Par sa soif de connaissances, et cela jusqu'ä un ige avance (apres sa retraite, il
s'etait mis ä l'apprentissage de l'espagnol et du portugais), par son esprit
rationnel, son refus d'un « communisme-religion », sa rigueur intellectuelle, son
esprit methodique et encyclopedique, sa foi en la perfectibilite de l'homme et des

institutions humaines, Karl Odermatt etait un digne descendant des Lumieres.
II est decede le 21 decembre 2002, des suites d'un accident. L'AEEIMO partage

la tristesse de la famille du disparu, notamment de son epouse et camarade de
combat Marie-Therese Odermatt, ä qui va toute notre Sympathie.

Pierre Jeanneret
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